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Les événements se précipitent.
Rapt de l'Albanie. A dire la vérité,

ce qui surprend le plus, c'est qu'il se
trouve des officiers et des soldats
pour aller froidement assassiner, sur
un ordre, des hommes, des femmes
et des enfants qu'ils ne connaissent
pas et qui ne leur ont rien fait. Ils
n'ont même pas l'excuse d'être en
.guerre. A moins qu'on ait réussi
leur faire croire que les Albanais
étaient à la veille d'envahir l'Italie

L'Angleterre, aussitôt, a offert à
quelques Etats des Balkans de ga-
rantir elle-même leurs frontières.
Cependant comme l'Albanie, paraît
il, avait demandé vainement le se
çours de l'Angleterre, les autres
Etats paraissent peu enclins à re
commencer l'expérience. Gomme,
d'autre part, on sait que nous avions
garanti les frontières de l'ancienne
'rchéco-Slovaquie...

un bu

On passe l'éponge. Même Pie XII
n'a pas eu un mot de protestation.
Gomme on voit que le cardinal Pa
celli n'est plus là!




LA

presse des pays démocratiques (c'est J'expres
sion consacrée) a fait un grand succès au mes
sage du Président Roosevelt, car il a pour conse

quence, nous dit-on, de dissiper toutes les équivoques
en dénonçant les totalitaires comme les ennemis de la
paix publique. C'est dans ce même sens qu'il a été
interprété à Berlin et à Rome, mais avec une mauvaise
humeur assez compréhensible.

Demandons-nous objectivement si le Président
Roosevelt a fait pencher les événements du bon côté,
c'est-à-dire du côté de la paix, ou si, au contraire, ce
message n'est qu'une manifestation épistolaire de plus.




.

LE

Président Roosevelt dénonce très justement le
procédés de l'Allemagne hitlérienne vis-à-vis de
l'Autriche et de la Tchécoslovaquie ; ceux de l'lta

fie vis-à-vis de l'Albanie. A cet égard, il fait preuve
d'un peu plus de tempérament que les gouvernements
de France et d'Angleterre, lesquels, près avoir rap
pelé théâtralerhent leurs ambassadeurs à la suite du
dernier coup tchécoslovaque, les font regagner aujour
d'hui leur poste à Berlin, en expliquant qu'ils avaient
eu besoin d'un petit repos pour leur santé.

C

ECI dit, le Président Roosevelt rappelle aussi
( très justement que toutes les questions qui'- divisent les hommes peuvent se régler autour
d'un tapis vert. Il suffit que chaque nation désigne
quelques délégués ; les délégués se réunissent, discu
tent, s'entendent, et le tour est joué.

D'accord ; mais à une condition : c'est que les
délégués apportent autour du tapis vert autre chose
que les préjugés de l'économie libérale. S'ils arrivent
bien décidés, à se cantonner dans le régime économi
que actuel, on peut parier à cent contre un que les
revendications de chaque pays se heurteront aux re
vendications de tous les autres, et que le problème qi
se pose partout-ne Ut'i-,ÇOMMCIIÇ~~
ment de solution.

A cet égard, le Président Roosevelt ne nous ap"
porte aucun espoir. Que propose-t-il ? Une conférence
internationale pour rechercher lés moyens qui permet
tront à toutes les nations « d'acheter et vendre libre
ment ». Autant réunir une conférence de chauves
pour rechercher les moyens de retrouver leurs che
veux.

-
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LE

Président Roosevelt part. encore de cette idée
simpliste que l'Allemagne, de gaieté de coeur
s'est réfugiée dans l'autarcie. C'est pour distraire

les Allemands qu'on leur fait fabriquer des succédanés
de tous les produits que les autres pays fournissent en
abondance ; c'est pour leur faire aimer le régime
hitlé-rienqu'on les rationne et qu'on leur distribue des car
tes de sucre, de beurre, etc. -

Le Président Roosevelt ignore encore, en 1939,
que tous les peuples veulent vendre et qu'aucun ne
veut acheter. Ou, plus exactement, que ceux qui you
draient acheter n'ont pas les moyens de le faire, parce
que les autres peuples ne veulent rien leur acheter
pour commencer. C'est le cas de l'Allemagne. Ses pro
duits industriels ne trouvent plus preneur nulle part,
car la planète s'est équipée à toute allure. Alors corn
ment veut-on que l'Allemagne puisse se procurer les
matières premières dont son peuple a besoin ?

En revanche, Pie XII a félicité
Franco, auquel les amis de M. de
Kérillis avaient déjà envoyé une
epee d'honneur. Nous espérons que
ces amis voudront bien occuper les
premieres lignes sur la frontière
es-pagnole-sicelle-ci avait besoin d'être
défendue contre cette épée
d'hon-neur.

On fait observer que l'Angleterre,
dans son désir de protéger ce qui
reste des Etats balkaniques, n'oublie
qu'une chose : c'est qu'elle n'a pas
d'armée. Alors on nous explique que
i l'Angleterre adoptait la conscrip

tTui, tôtts&ait sauve.
Alors il suffit donc d'établir -la

conscription pour avoir immédiate-
ment une armée ? Et les cadres ? Et
l'instruction des hommes ?

On commence à regarder du côté




de la Russie. Peut-être accepterait
on que les soldats russes- se fissent
tuer pour défendre les frontières du
voisin, mais à condition de ne pas se
montrer. L'aviation russe, peut-être,
parce qu'elle n'a pas de contact avec
la terre. C'est qu'on se méfie de la
peste rouge ; on voudrait s'en servir
mais ne pas s'en servir, tout en s'en
servant.
Tout cela s'étale dans notre magni-

iique presse à côté d'articles où les
mêmes Russes sont traités de porcs.

On nous explique alors que l'ar-
irusse ne vaut rien. C'est le gé
néral Niessel qui l'affirme, bien qu'iln'en sache rigoureusement rien. Mais
ne faut-il pas plaire aux journaux
qui acceptent votre prose ?

ATTENTION!

MARDI 16 MAI, à 21 heures
SALLE POISSONNIERE

7, rue du Faubourg-Poissonnière
Métro : Bonne-Nouvelle

N'OUBLIEZ PAS D'ASSISTER
avec les membres de votre famille et vos amis à notre

Grande Séance d'information

SUJET TRAITE

EXPOSÉ COMPLET DE LA DOCTRINE
- DE

L'ABONDANCE

par Jean MAILLOT
et Jacques DUBOIN

a) Mécanisme de la Production et de la Consommation en
régime libéral ;

b) Démonstration graphique de l'agonie du régime écono
mique actuel

c) Réformes de structure nécessaires pour réaliser 'Abon
dance.




LA PAIX

que dans

l'Abondance générale

Téléphone : ANjou 83-39

LE
MESSAGE ROOSEVELT

ET LA, PAIX




...des Jours
Un de nos amis nous adresse lapreuve que les mines de fer du Chatellier (Orne) continuent à livrer 1uminerai de fer à Neuenkjrchen (Alemagne).
Ainsi, dit notre correspondant, les

wagons transportent à la fois desFrançais mobilisés, et le minerai quitransforme en mitraille, fauchera cesmêmes Français. N'est-ce pas révoltant?




On pourrait ajouter que la Francefournit encore à- l'Allemagne de labauxite, et même des moteursd'avia-tion.
Mais cela, à notre avis, prouveavant tout que la guerre n'est pas àcraindre puisque, dans le cas contraire, nous aurions d'abord de nombreux traîtres à fusiller.

9w Wu un
La psyc1osc de guerre a pour ré-

sultat de faire avaler plus facilement
quelques nouveaux décrets-lois. Leredressement Reynaud devait porterses fruits (tans trois ans. Pour l'ins
tant, il ne provoque que de nouveaux
sacrifices.
Et l'on s'extasie sur le chômage

qui diminue. On oublie de dire que lenombre des mobilisés augmente.
-III

Et l'équilibre budgétaire> Voilà
qu'il est maintenant complètement
perdu de vue, par ceux-là mêmes quidéclaraient qu'aucun redressement
n'était possible avant le fameux équilibre.

On demande respectueusement à
M. Baudhuin, de l'Université de Lou
vain, qui est l'économiste orthodoxe
le plus réputé, ce qu'il faut penserde la situation en Belgique. Et corn
ment se porte la fameuse crise mi
neure ?

A défaut de cet économiste, l'avis
de M. lUst serait volontiers publiédans nos colonnes.

- .:il paît




-pour
que-notre-sedémolisse un - petit. peu plus cha-

que jour. C'est du moins la nouvelle
explication qu'on nous donne de la
tension extérieure. Au même mo-
ment, on nous affirme que le redres-
sement Reynaud connaît un succès
éclatant. Notre économie est-elle en
baisse ou en hausse ? Car enfin, il
faudrait s'en tenir à un point de vue
et ne pas se contredire constamment.
Acceptons l'hypothèse que les tota

litaires font de leur mieux pour nous
affaiblir économiquement en nous
menaçant de la guerre et en nous
obligeant à mobiliser. Ne sont-ils pas
victimes eux-mêmes (le cette psychose de guerre ? Ne sont-ils pas obli
gés de mobiliser, eux aussi.?




M. Paul Reynaud, toujours content.
de lui, nous demande de tenir le der
nier quart d'heure.
Et après le dernier quart d'heure 7

.-B6, la
Est-ce qu'après le dernier quart

d'heure, tous les peuples vont arré-
ter leurs armements ?
Alors, l'économie mondiale devra

se passer de deux milliards d'arme
ments par jour

Jacques DUBOIN

Cette impossibilité de vendre paraît surprendre le
PrésidentRooseveit. Il paraît oublier qu'il a lui - men-10
quelque 14 millions de balles de coton (chaque balle
pèse 225 kgs) dont il ne sait que faire, et qu'il offre
vainement à des peuples qui en ont besoin, mais qui
ne pourraient les acheter qu'à condition que les Etats
Unis voulussent bien leur permettre de se procurer des
dollars ; ce qui, dans le régime, n'est possible que si
les Etats-Unis voulaient bien' acheter des produits
étrangers.

Le Président Roosevelt paraît oublier qu'il portera
dans l'histoire le nom du plus grand ennemi de l'abon
dance. Qu'il a fait détruire une masse prodigieuse de
produits- aliment-aires, sous prétexte que les Améri
cains ne pouvaient pas les vendre ; qu'il a pris des me
sures draconiennes pour restreindre ensuite la
produc-tion du coton, du blé, du riz, du tabac, du maïs, du
seigle, de l'orge, du chanvre, du bétail, des porcs, du
lait, du sucre de canne, de la betterave., du sorgho et
des arachides.

Sa première et sa seconde expérience sont un
abominable défi à la misère du peuple américain. Ce
n'est pas nous qui le disons : c'est M. Amlie, dans son
discours à la Chambre des Représentants, dont le
D. A. T. possède une traduction à a disposition de
tous ceux qui cherchent à se renseigner.

Ces honteuses destructions de produits et ces
restrictions de production future ont pour résultat une
détresse atroce qui a été définie ainsi.: sur trois Amé
ricains, il y en a- un qui est à -peinenourri, à peine
vêtu, et misérablement lo. Et qui a dit cela ? C'est
le Président Roosevelt IuiJiême, dans- le discours qui
a - svsa---




Douze millions de chônieurs qui-,--avec -fern-me et en
fants, représentent le tiers d la population améri
caine. A côté d'eux : une masse deproduits que l'on
détruit légalement. Au-dessous d'eux : de l'or, pour
une somme de cent cinquante milliards de francs
qu'on stérilise.

Car le Président Roosevelt stérilise tout aux Etats
Unis : les capitaux, la production et les consomma-
teurs.




.

COMME

cette folle politique n'a d'autre cause qu
l'impossibilité de vendre, on est surpris que 1
message Roosevelt paraisse ignorer que

l'Alle-magnemanque de matières premières faute de pou
voir, elle aussi, vendre ses produits fabriqués. Le Pré
sident Roosevelt ignore-t-il encore que le commerce
international est en train de disparaître presque corn
pIètement de la surface du globe, précisément parce
que tout le monde veut vendre et que personne ne
peut acheter ? -

La S.D.N. a fourni, à cet égard, quelques rensei
gnements qui montrent que la chute du commerce in
ternational s'accélère sans répit.- Il suffit de comparer
les chiffres de 1937 et de 1938, mais, bien entendu,
en se servant de valeur-or, afin d'avoir une commune
mesure.




Les exportations des Etats-Unis en 1938 repré
sentent 35 % de ce qu'elles étaient en 1929.

A l'égard des importations, les Etats-Unis n'achè
tent plus que 26 % de ce qu'ils achetaient en 1929.
En une seule année, le chiffre de leurs importations a
baissé de 35 pour dent.

Prenez tous les pays, un à un, et vous découvrez
que tous achètent de moins en moins, parce qu'ils
vendent toujours plus péniblement au dehors.




. E Président Roosevelt, qui a un « brain trust » à sa
disposition, devrait savoir que les matières pre
mières ont été distribuées sur la terre sans aucun

souci des frontières politiques, ni même des théories
des économistes orthodoxes. Les Etats-Unis sont des
privilégiés, et, s'ils succombent sous le poids de la mi
sère, c'est en raison de l'entêtement farouche de leurs
dirigeants à ne pas vouloir s'adapter au progrès.

Les Etats-Unis ont infiniment plus que leur part
des richesses naturelles. Dans la production mondiale,
ils ont 34 % de la houille ; 60 % du pétrole ; 50 %
du coton ; 72 % du soufre ; 28 % du zinc. Quant aux
céréales, le Président Roosevelt est en train de convo
quer une autre conférence internationale, mais c'est
pour diminuer les emblavures dans le monde entier,
bref, pour diminuer la richesse des peuples.

Pendant ce temps-là, l'Allemagne est obligée
d'importer du coton, des céréales, de la laine, du thé,
du tabac, du cacao, des pommes de terre, du lin, du
chanvre, du jute, -du lait, du beurre, du cuivre, du
plomb, de l'étain, du zinc, du nickel, de la pâte de
bois, du fer, etc.

L'Allemagne achète 20 % de- la production mon
diale du cuivre ; 1 1 % de. la production mondiale de
a laine ; 10 % du coton ; 7 % du caoutchouc ! Elle
le fait dans la mesure où elle peut se procurer des
devises étrangères, en vendant ce qu'elle fabrique: des
objXrnanufacturés, des machin-es et même des ar-----'------------ -. -H---------------------

-mCni:en S.
Lorsque lesdevises étrangères lui manquent,

l'Al-lemagnea recours au troc : marchandises contre mar
chandises. A-t-on déjà oublié les tours de force du
Dr. Schacht ? Malgré les criailleries des orthodoxes,
l'Allemagne offrait ses produits sans se soucier des
prix, tellement grand était son besoin de se procurer
des devises pour acheter des matières premières. A ce
sujet, l'un de nos amis, retour du Brésil, nous racon
tait les déboires d'un voyageurde commerce fran
çais qui représente le Creusot et cherche à écouler
des armements français dans toute l'Amérique. « Je
suis dans l'impossibilité de traiter une affaire, disait-il,
car je ne suis pas en concurrence avec Krupp, mais
en présence du Reich lui-même, qui troque ses ca
nons, ses mitrailleuses, ses gaz asphyxiants, contre du
coton ou du café. »




A




une situation pareille, le message Roosevelt
il n'apporte aucun remède. Et cependant la mi
f sère aux Etats-Unis est certainement aussi
grande qu'en Allemagne. De sorte que les pays qui re
gorgent de matières premières sont aussi malheureux
que ceux qui n'en possèdent pas.

Et quand l'échange deviendra complètement im-
possible, ô Roosevelt, la terre s'arrêtera-t-elle de
tour-ner? -

SOUSCRIPTION POUR HATER

L'ÈRE DE L'ABONDANCE
A NOS CAMARADES ! L'ARGENT POUR LA PROPA- succéder la colère aveugle. Montrons

CANOE.
Chacun de nos camarades se rend-

il compte que des événements exte Alors, que ceux qui le peuvent,
nous aident par tous leurs moyens.rieursou intérieurs peuvent rapide- L'heure n'est plus aux apéritifs pourment-se-produire, rendant toute pro- ceux qui ont compris le tragique dupagande impossible ? Et que les pro. moment.blêmes que nous discutons ici peu

vent brusquement se poser dans un L'leure est de préparer les esprits,
pays où trop de gens sont encore à le plus vite possible, à la société de
des milliers de lieues de la solution l'abondance afin qu'elle s'édifie dans
logique et inéluctable ? minimum de temps.
Alors, combien dé temps passerons

nous clans l'affreuxdésordre des
esprits et des choses ?

C'est pour cela que notre propa
gande devrait être intensifiée tant
qu'elle est encore possible ; notre
journal -lu par beaucoup plus de
lec-teurs; notre librairie vidée de ses
livres et brochures.
Ce qui nous manque, ce n'est pas

du dévouement, car notre journal
n'a jamais Coûté un sou à sa rédac
tion.
Ce qui nous manque C'EST DE




A l'apathie actuelle des gens v




a ces égarés que l'âge&or peut s'ou
vrir demain.
Tous au travail du débourrage des

crânes I




J. D.
Quatrième liste

''fl 10 : Roux, 10 ; A. S., 15
Furet, 5 1 Coui-coulas, 5'; Bo'r, 20 ; Re
nault 260, 40 I,ovigrle, 20 ; Pornes. 10
Viviane, 29 : Etebouillon, 19 ; Quinet, 6
amende, pour 5 absences Poissonnière,
so ; Mine Mariojouls. 10 ; trois grâces,
45 ; après i-éi.rnion Doucette, 10 ; Bon
clierat. 2s ; anonyme. B ; XI' section,
20 ; Gorge. 20 ; Mme Desmoulin, 23
]3u.ffard. 10 ; Mnie Ferriot, 20 : Meunier,
25 ; Couppey, 50 ; Mmc Diot, G ; Mile
Perret. 10 ; Jacottet, 10 ; Section R.V.A.:
Clion. 5 ; Coache R.. 5 ; Lcparc, 5 ; Cha
gnard, S ; Sinturel. 10 ; Lepoix, 3 : Des-
terk, 10 ; Naudoux, ' ; Cocaigne, 5
anonymes, 13 ; Scellos. 10 ; Poncin, 10
Compagnons de l'Abondance. 400.

Total 1.019 »
Listes précédent-es 3.100 50.

4.119 50

Conférence à Troyes

SAMEDI 29 AVRIL, à 20 h. 30 précises, Grande Salle de la Bourse du Travail

Sujets traités :

POURQUOI Nous ALLONS TOUS A.LKMISÈRE iparJeanMAILLOT.
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(C LE PROBLÈME INTERNATIONAL»__par Jacques DUBOIN

Renseignements . à la Section de .Troye du DROIT AU - TRAVAIL DANS-
. L'ABONDANCE », Café Paisieñ,-rue

-
Georgàs-Clenienéeau

. . .




FRANÇAIS!

SACHEZ UNE BONNE FOIS POUR TOUTES:

, qu'en régime libéral ou capitaliste, chômage et misère
croissent maintenant en même temps que la produc
tion: c'est la misère dans l'Abondance

, qu'en régime fasciste et capitaliste, si le chômage décroît
c'est qu'on fabrique des armements à outrance, car
les grands travaux n'avaient apporté qu'une solution
provisoire.
Or, les armements MAINTIENNENT LA MISÈRE ET
CONDUISENT A LA GUERRE -

que le régime de l'Abondance, seul, supprime chômage,
misère et guerre, car les hommes ne font plus- que
des travaux utiles : c'est la Paixpar l'Abondance.

que notre salut à tous n'est possible qu'avec cette Civilisa
tion Nouvelle qu'on ne voit pas parce qu'on nous la
cache

tue tout ceci n'est pas affirmé mais prouvé dans les
conférences publiques et contradictoires faites dans
toute la France par notre groupement.
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Mardi 25 avril 1939
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A 1C ]I: ][ \\T 1[T IE; et les destructions
Nourrissez

légales derichesses




votre Peau

Cette affiche de propagande,
livrée aux sections au prix de 1 fr.
pièce, doit être timbrée à 1 fr. 20
plus - s'il y a lieu - la taxe
mwnicipale.




CE QU'IL FAUT LIRE

LA GRANDE RELEVE DES HOMMES PAR LA MACHINE, par JacquesDuboin, un vol. in-8° couronne, 224 pages, broché.......................CE QU'ON APPELLE LA CRISE, par Jacques Duboin. Un vol. in-80 cou-ronfle, 288 pages, broché ................................................................
LA GRANDE REVOLUTION QUI VIENT, par Jacques Duboin. Un vol. in-8'Couronne, 224 pages, broche.
I(OU L'AHURI, par Jacques Duboin. Un vol. n-80 couronne, 220 pages,broché .................................................................................................
4 ROUTE VERS L'ABONDANCE, par Jacques Duboin. Doux vol. in-8°couronne, 192 pages chacun. Les deux .........................................

LIBERATION, par Jacques Duboin. Un vol. in-8° couronne, 258 pages,broché (Grasset)
LETTRE A TOUT LE MONDE, par Jacques Duboin. Un vol. in-8° couronne,280 pages ...........................................................................................
WG*L1TE ECONOMIQUE, par Jacques Duboin. Un vol. in-80 couronne,280 pages (Grasser) ...........................................................................
MISERE OU PROSPERITE PAYSANNE, par René Dumont, ingénieur agro-nome, préface de Jacques Duboin. Un vol. in-80 couronne, 192 pages,broché .................................................................................................




PAVVRE FRANÇAIS. Introduction au recensement des richesses de laFrance par le Groupe Dynamo. Un vol. in-8° couronne.......................
LES'ETATS-UNIS SUR LE CHEMIN DE L'ABONDANCE, préface de

Jacques Duboin, traduction A. louve-E. Charpentier. Un vol. in-80couronne, 64 pages, broché ................................................................
L'AVENIR EST A NOUS, par jean Decroix. Un vol .....................................
LE COMMUNISME BOURGEOIS, pa, E. Reybaud, ingénieur E. I. M ........VERS-UN MONDE NOUVEAU, par Fernand Robert (Editions Fustier) .PRODUCTION ET REPARTITION DES RICHESSES, par jean Mariani.DEBOUT, MORIBONDS ! par H. Prédor.............................................
LE SYNDICALISME ET LES PROBLEMES ACTUELS, de C. Beaubojédité par L Fédération des P. T. T .......................... . . .... ..................................
ØIQUETE SUR LES PARTIS ET GROUPEMENTS FRANÇAIS, par. E. Reybaud, ingénieur E. I. M. Un vol., 190 pages..........................

Envoi contre versement compte chèque postal Paris 918-66
du e DROIT AU TRAVAIL », plus 1 franc pour frais d'envoi




POUR AIDER

« L'ABONDANCE
inscrivez-vous selon vos moyens

dans la
catégorie d'abonnement
la plus haute possible

TEMENT UNE DE VOS STA
TIONS FAVORITES.
RECEPTION EN PLEIN JOUR
DE NEW-YORK -MOSCOU
PRAGUE - MADRID . ETC., ETC.

,
w USNtS t SUSSAUX SUCCURSALE

?O SUE PLANCHAI 86 RUE DE LILLE
an, enoqerrerr derr-dz no condhon de reprise
ANCIENS POSTES ou ". d,,onttot c culePARIS:XX nue L




Vient de paraître
Edward BELLAMY

CENT ANS APRÈS
(LOOKING BACKWARD)

Traduction P. Roy.
Introduction par E. Charpentier
Un vo!, 240 p.............15 fr.

En vente au D.A.T.
Rééditicrn attendue de ce cclêbi-c volume paru autrefois en

feuilleton dans l'OEuvre et auquelles théories de l'Abondance ap-
portent une éclatante
justifica-tion

LE BON BILLET DE LA

LOTERIE

NATIONALE

DEMANDE DE PHOTOGRAPHIES
Afin d'illustrer notre journal, nousserions heureux de recevoir des photos

justifiant et appuyant les thèses de
l'Abondance : machines modernes, des
tructions de richesses, taudis, misère
sous toutes ses formes, etc...




VOTRE

PEAU est un organisme vivant
elle n'a pas seulement besoin d'être
lavée, elle doit aussi être nourrie.

Une peau ridée est une peau affamée qui a
perdu son soutien de chair ferme et vivante.

Le lait, aliment naturel parfait, contient tous
les éléments indispensables à la vie de l'épi.
derme. Monsavon, contient tous les éléments
nourrissants et adoucissants du lait frais.

Pour avoir une belle peau, une carnation ferme,
donnez lui sa nourriture quotidienne, lavez-la

avec

MONSAVON

LE SAVON AU LAIT

BULLETIN D'ABONNEMENT OU D'ADHESION

pour I an (50fr.) (1).
Adherer au D. A. T. Membre adherent (30 fr., comprenant

journal L'ABONDANCE), actif (60 tr.), fondateur (100 ft.) (1).
Compte chèque postal : e Droit au Travail », Paris 918-66.
(1) Rayer les mentions inutiles.

70
Le..................................

Signature

FAITES CET ESSAI

üe/ufr1'f
1/uIraI4I

INIqOXA

pour te démaquillage et la toilette du visage
LAIT INNOXA

\
le flocon 9 fr.
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pour les peaux normales ou sèches

\CREME NACRÉE INNOXA
le pot 9 fr.

ROUGI
pour l'éclat et la santé des lèvres

pour les peaux grasses
MOUSSE INNOXA

le pot8fr.

pour parfaire votre /)eau/(

POUDRE INNOXA
Ici boîte 7. fr

A LIVRES INNOXA

q/aimau'
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